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DÉCOUVERTE

DR

MO ·NAIES DU XIe ET DU XIIo SIÈCLE,

A BRUXELLES.

Lm'squ'on .entreprit les grands travaux qui ayaient
pour but l'assaini Cillent de la enne à Bruxelles,
les antiquaires et les numismates e réjouissaient à

l'ayance des découyel'tes qui seraient faites, au point de
\lle de l'histoire, d'objets ayant appartenu à des temps
reculés, et que le bouleyer ement de l'ancien Bruxelles ne
deyait pas manquel' de mettre au jour.

SOLIS ce rapport, leurs espérances furent en grande
partie déçues; on ne troura que de rares méreaux et jetons,
quelques vieilles armes du Xl\oe et du :noe siècle et des mon­
naies d'or et d'argent du règne d'Albert et Isabelle. Je
n'ai été informé, malgré les nombreuses visites que j'ai
faites sur les différents points des travaux, que de la
découverte d'un petit dépôt de deniel's d'argent, qui, au
nombre de quatre cents, furent aussitôt partagés. Mais



- 96-

j'eus la bonne fortune de le retrouve.' intact dans les
mains des trouveurs. J'en donnerai plus loin la descrip­
tion.

Ces pièces étaient en partie assez bien conservées, et
en partie assez usées; un petit nombre seulement .était
à fleur de coin, et le manque d'oxydation était une preuve
que ces pièces avaient été enfou.ies dans un lieu sec.

Ce dépôt a dû être fait vers la fin du XIIe siècle.
En effet, il ne contenait que des pièces de Frédéric,

empereur, et de Hiltolf, archevêque de Cologne. Les
premières ont été parfaitement décrites et figurées par
H. P. Cappe, dans son ouvrage sur les monnaies des
empereurs et rois d'Allemagne OJlünzen der Deutschen

Kaiser und Konige des jJlittelalters, pl. XI, n° 173); elles
y sont attribuées à Frédéric 1er Barberousse.

Les secondes appartiennent à Hiltolf, archevêque de
Cologne. Le père J. Hartzheim, S. J., les représente
d'une façon assez complète dans son Historia rei nU1n­
mariœ Coloniensis, pl. XI et XII, publiée à Cologne
en 1734.

La moitié des monnaies du dépôt appartenait à Fré­
déric, et l'autre à Hiltolf. Dans toute la masse je n'ai
trouvé aucune autre pièce.

J'ai rencontré quelques légères variétés dans les deniers
de Frédéric, telles que : FR~DERIC 0 IMPE, et
FREDERIC 0 IMPR. Tous ces deniers portent une étoile
au-dessus de l'épaule gauche de l'emperenr; et ils ont
tous pour légende, au revers, nOMA CAPVT l\IVNDI.
Dans quelques exemplaires les lettres des légendes sont
un peu plus grandes.
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Les pièces de l'archevêque Hiltolf présentent quelques
variétés assez marquées. Sur le plus grand nombre, le
prélat est représenté mitré, assis sur un pont, tenant de
la main droite une cl'osse et de la gauche un drapeau.
Cette yal'iété n'est indiquée ni par Cappe, ni par
Hartzheim; elle porte pour légende, autour du buste:
HITAP. EPISCOP.

J'en ai trouvé un exemplaire avec EPICOP, au reyers.
Autour du monument représentant la ville de Cologne, on
lit, sur les pièces représcntant l'archevêque mitré:

E. I. A. COLONIA PACIS MAT.
PACI
PAC

MATER PAClS MATER PACIS.

Sur les quelques excmplaircs dans lesquels l'archevêque
est tête nue, les légendes de l'avers diffèl'ent; ainsi que
la figure; l'archevêque tient de la main gauche le livre des
évangiles:

Revel·S. G. A. COLONIA PACI MAIT.
MA

Droit. EPISCOPV
EPISCOPV.

Je n'ai qu'un seul exemplaire où l'archevêque soit mitré
et portant le IhTe de la main gauche.

Sur' cet exemplaire, l'ar?hevêque est à mi-corps et
debout.

5~ SÉRIE. - TOllE 1\'. 7
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La légende du droit est: HITARC, et le dôme du
revers est un peu différent des autres.

Au nombre de ces pièces, il y avait deux bactriates qui
semblent appartenir à la Bavière. Faisaient-elles partie
de la même trouvaille?

Il reste à examiner à quelle époque cet enfouissement a
été fait, et à quels personnages ces pièces appartiennent·.
Essayons de résoudre ces questions.

Hartzheim et Cappe attribuent la première série de
pièces à Frédéric 1er

, dit Barberousse, et la seconde à
Hiltolf, archevêque de Cologne.

Le premier régna de 1152 à 1170.
Hiltolf ou Hildolf, que l'on nomme quelquefois Hilde­

bald, n'a occupé l'archevêché de Cologne que de 1076
à 1079.

Les pièces qui le concernen't ont dû être frappées pen­
dant son épiscopat; or, en comparant la gravure, la
forme des lettres, le poids des pièces, tout porte à faire
admettre cette attribution.

'Cependant Lelewel et notre savant collègue C. Picqué,
conservateur du cabinet des médailles, adoptent une autre
opinion: ils attribuent les pièces impériales à Frédéric II,
ct les reportent ainsi à la fin du Xll C siècle.

Les pièces de la trouvaille dont je m'occupe sont, à
peu de chose près,_ de même module, de même gravure,
de même titre et de même poids; elles pèsent, celles
d'IIilLolf 1.200; celles de Frédéric 1.500.

O.', commc ces pièces ont été trouvécs dans le même
dépôt, ct vu la ressemblance qu'elles llJ'ésentent sous tous
les l'apports, il est à supposcr', il est pOUl' ainsi dire
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certain qu'elles ont été frappées à des époques assez
rapprochées et qu'elles circulaient en même temps. Quant
à la date de leur enfouissement, je crois pouroir arancer
qu'elle peut être fixée de 11D2 à -l'lM.

Ixelles, ce 31 oclobre 48ïL

Dr DUG~IOLLE.




